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ser des marches intéressantes, progressives, avec
charge augmentée graduellement, jusqu'au moment
oh une bonne moyenne aurait été atteinte."

C'est cela, une bonne moyenne, mais de grâce, plus
de records

f John Smith se présente au guichet de la gare
de Sainite-Machine:

-- Un billet de seconde pour Saint-Jérôme.
-Quel Saînt-Jérôme ? Du nord, ou du Saguenay ?
-Quel est le meilleur marché ?

NOUVEAUX PREMIERS MINISTRES

SIR CHARLES TUPPER

Nous donnonîs le portrait de sir Charles Tupper, le
nouveau premier ministre du Canada. C'est un
vétéran de notre politique. D éjà dans l'arène provin-
ciale de la Nouvelle-Ecosse, lors de la Confédération
canadienne, à y faire adhérer les provinces maritimes.
Il devint ministre à Ottawa et occupait encore ce poste
lorsqu'il fut envoyé à Londres comme Haut-Commis-
saire. Après une douzaine d'années de service,
en cette qualité distinguée, il revient à la politique
canadienne et prend la direction du parti conserva-
teur, à la tête duquel il va faire les élections qui se
préparent.

Sir Charles Tupper a soixante-quinze ans.

L'HON. E.-J. FLYNN

L'hon. M. Taillon s'étant démis de ses fonctions de
premier ministre de la province de Québec, pour ac-
cepter un portefeuille dans le cabinet fédéral, son ca-
binet avait cessé d'exister par le fait même. Après
quelques jours passés sans ministère, nous en avons
maintenant un nouveau. L'hon. M. Nantel ayant dé-
cliné l'honneur, l'hon. M. Flynn, comnmissaire des
terres de la couronne dans le précédent cabinet, a ac-
cepté la tâche de reformer le ministère.

Nous en reparlerons la seniaine prochaine, en don-
nant le portrait du nouveau Premier.

LES ÉTUDIANTS AU SUCRE
(Voir gravures)

C'est samedi, le 25 avril dernier, que les étudiants
en droit ont fait leur excursion au sucre. Comme
l'année dernière, la grande majorité des étudiants ont
répondu avec plaisir à l'invitation de leur confrère, M.
Eugène Bastien.

Les disciples de Thémis sont arrivés à Saint-Vincent
de Paul vers onze heures et, avant de procéder à la
préparation du diner, un étudiant en médecine, qui
était du nombre des invités, photographia les deux
groupes que nous avons le plaisir de reproduire.

Nos étudiants se sont ensuite rendus dans le bois,
oh- des cuisiniers tort habiles ont servi un copieux
dîner.

Vers quatre heures' p.nî., tous sont allés faire une
visite au pénitencier. Puis, avant de laisser Saint-
Vincent de Paul, les étudiants ont passé des votes de
remerciements à MM. Eug. Bastien et A. Germain qui
s'étaient occupés d'assurer le succès de la fête. Des
hourrahs furent ensuite proposés aux organisateurs, à
M. le maire, le préfet du pénitencier, le capitaine

AMOUR PRUDENT

Blanche et pure colombe, à l'abri du vautour
Enivre toi d'espoir, de soleil et d'amour.
Roucoule tes doux chants sous l'aile de ta mère
N'abandonne jamais cet abri tutélaire.
A tes regards charnmés, confiants et naïfs,
Dans des rêves dorés, avide de caresses,
Ton coeur ébloui voit des fleurs enchanteresses.
Tu ne te doutes point que ces ardents Plaisirs
Epuiseraient tes sens sans charnier tes désirs.

Redoute cet amour que le caprice allume:
Le coeur qu'il a blessé tristement se consume;
Et, trop souvent, hélas ! des regrets bien amers r
Sont les fruits malheureux de ces écarts pervers.

Sois toujours noble et pure
Que jamais flétrissure
Ne ternisse ton coeur.
Que ton âme si belle
De la rose nouvelle
Conserve la fraîcheur.

---------

DE LA-HAUT

A mes amies Jidiette et Eglantine.

"Ne pleurez pas ; embrassons-nous
Chez le Dieu que tant nous priâmes,
Qu'il sera bon le rendez-vous
Au doux pays, au doux pays des âmes

Elle n'est plus l'aïeule tant aimée, nous lui avons1
hier consacré la dernière soirée qu'elle passait sur lai
terre........................................ .

Le soir, de sa rougeur suprême, éclairait l'horizon ;
le soleil s'abaissait sous son rideau vermeil, et l'ombre,
à larges pas, glissait rapidement. Bientôt, submerguant
tout, la pâleur de la nuit noya le jour brillant.., et,
l'âme de notre chère mourante, vers le ciel qui l'atti-
rait partit dans un soupir sur les brises du soir.,

Ses derniers moments ont été doux et paisibles
comme sa vie. On entendit dans un léger soupir le
saint nom de Jésus, puis un silence, un frisson, une
sueur glacée et son âme s'est envolée là-haut. Qu'il
fait bon mourir doucement, au milieu de ses plus chères
amours!

Vous avez son portrait, mes amies, mais laissez-moi
ici esquisser à longs traits une image fidèle et un peu
moins ancienne. Si j'avais le pinceau vif comme la
mémoire, elle serait assise sur l'antique fAuteuil dra-
pé de serge verte, lisant son livre d'heures, égrenant
son chapelet qui ne la quittait guère. Italienne aux
tempes d'albâtre, longs cils noirs abaissés, clair et pro-
fond coup d'oeil. Quand elle marchait, droite, glis-
sant d'un pied cambré, son pas avait je ne sais quoi
des fiertés féodales. Son nom était béni. Providence
attentive, sa main s'ouvrait à tous et son coeur avec
elle, sa tendre sympathie savait franchir cet endroit
des douleurs où l'aumône s'arrête... Douce, elle s'i-
gnorait et s'accusait toujours, et n'ouvrait qu'en trem-
blant son esprit, véritable trésor.

C'est d'elle, Juliette que vous tenez la hauteur des
désirs, et le don de souffrir avec celui d'aimer.., et toi
bonne Eglantine l'espérance vivace, ce souffle intérieur
qui toujours nous ranime...

Quoiqu'elle soit partie, elle habite avec vous. Elle
ne vous oublie point et n'est pas toute à ce ciel où ses
petites filles n'atteignent pas encore. Son souvenir
vous reste, elle vous soutiendra, vous conduira tou-
jours, car son coeur est avec ses trésors. Oui, vous sa-
vez qu'à travers l'infini, du sein de la clarté divine,
elle vous suit encore dans ce cher petit coin du monde.
Rien n'arrête ses regards pour arriver jusqu'a vos
coeurs ; elle perce de part en part l'azur et les soleils

Dans notre prochain numéro, nous donnerons une
série de vues montrant les ravages causés par l'inon-
dation, à Saint-George de la Beauce. Audelà de cent
maisons onît été massacrées, et les pertes s'élèvent à
$150.000.

La grande revue militaire, à l'occasion de la fêtede
la reine, aura lieu cette année sur le parc Logan. Tous
les corps militaires de Montréal, y compris les cadets
des Jésuites et du Mont Saint-Louis, y prendra part.

lie R.P. Captier, supérieur-général de Saint-Sul-
pice, est en ce moment à New-York. Il présidera à
l'ouverture du nouveau séminaire, puis visitera les
autres maisons de l'Ordre à Boston, Baltimore et
Washington. Lie R.P. Captier sera à Montréal d'ici
à quelques jours.

le cercle Molière, de Sainte-Cunégonde de Mont-
réal, dont l'excellente renommée est répandue dans
toute la métropole, doit jouer Les pauvres de Paris,
lundi, le 18 nmai prochain. Ce drame a été spéciale-
ment arrangé pour le cercle, par l'amateur bien connu,
M. J. -N. Marcil. Plusieurs anciens acteurs, qui
avaient abandonné la scène, ont promis leur concours
pour cette fois. Le public peut donc s'attendre à une
véritable'soirée de gala.

Les; élections de la société Saint-Joseph ont eu lieu
lundi soir, 4 mai courant, avec le résultat suivant:
Président, Georges Renault ; 1er vice-président, S.
L..egault ; 2e vice-président, A.-J. Frigon ; secrétaife-
archiviste, J. .A. Prud'homme ; assistant-secrétaire-
archiviste, G. Legrand ; secrétaire-correspondant, Chs
Lavigne ; trésorier, À. Gosselin assistant-trésorier,
Z. Normandin ; collecteurs-trésoriers :1er Jos. Cor-
beil, 2e Oct. Gosselin, 3e L. -S. Gendron, 4e J. Thomp-
son ; assistants-collecteurs-trésoriers :1 er J. Robi-
chaud, 2e L. Damour fils, 3e A. Borie fils, 4e A. Gué-
rin ; commissaire - ordonnateur, L. - J. David;
assistant-commissaire-ordonnateur, Nap. Deschamps.
La société a payé durant le semestre, $3,703.20 aux
malades, $492.30 aux orphelins et $14,050 aux veuves
et héritiers.

PETITE POSTE EN FAMILLE. -J. V., Montréal. -Beau-
coup de bonne volonté, mais trop jeune. Ne pouvons
accepter.

A.-E. B., Québec.-Même réponse que ci-haut.
L. D., les Ecureui'ls. -Votre prose a beaucoup plus

de mérite que les vers. Nous publierons cela voloni-
tiers. Mais s.v.p. n'écrivez donc plus aux revers des
feuillets.

POUR L'HUMgANITÉ, POUR LA PATRIE
(Voir gravure)

Il y a beaucoup de grandeur dans cette composition
pourtant si simple, où le peintre nous nmontre, aux
pieds du Christ mort'sur la croix pour l'amour des
hommes, un soldat qlui a donné sa vie pour le salut de
son pays.

Au sacrifice divin, il oppose l'humble sacrifice de
l'homme, auquel le Christ a prêché tous les dévoue-
ments en lui en donnant l'exemple, et il a évoqué la
grande et sublime leçon du Calvaire en une page émou-
vante où le talent de l'artiste s'est affirmé.


